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1. Introduction 

de la colère, de  de 
 (V_affect), certains auteurs en proposent un classement en 

 ; 
une répartition des verbes en se fondant sur des traits sémantiques homogènes (Mathieu, 2000 ; 
etc.). Nous proposons, ici, de relier systématiquement la sémantique (les dimensions 
sémantiques véhiculées par les collocatifs) à la syntaxe (les constructions grammaticales 
récurrentes). Pour cela, nous solliciterons deux corpus journalistiques numériques1 
comparables et équilibrés : EmoBase (projet Emolex 120 M de mots) et ArabiCorpus (130 M 
de mots). 
Ces corpus nous permettront de nous interroger, en particulier, sur les correspondances 
syntaxico-sémantiques dans les combinatoires verbales entre les deux langues. Nous 

dans les deux langues attireraient les mêmes accompagnateurs ou non. 
Pour ce faire, après un
méthodologie du travail, nous présenterons les corpus sur lesquels cette recherche a été fondée. 
Nous nous arrêterons, ainsi, sur la constitution des corpus de travail et de leur rapprochement 
tout en en abordant les avantages et les limites. Notre travail analysera, enfin, les combinaisons 

-syntaxique, et ce dans les deux 
langues comparées. 

2. Les V_affect : Cadre théorique et méthodologie  
Les V_affect sont difficiles à classer à cause de leur polysémie (Bouchard, 1995). Il existe 
aussi des flottements terminologiques : verbes psychologiques, de sentiment, affects, émotions, 
états affectifs, et
pour le français, prennent, à notre connaissance, peu en compte le fait de relier 
systématiquement la sémantique à la syntaxe (Harris, 1988 ; Gross, 1995 ; Mathieu, 2000 ; 
etc.). quement les dimensions 
sémantiques véhiculées par les collocatifs aux constructions grammaticales récurrentes. 

En ce qui concerne ans ce domaine 
-

(Donat, 1892). La notion même de collocation, est traitée jusque là, autour du couple anglais-
arabe sous un angle strictement lexicographique (Abu Ssaydeh, 2001). Ceci constitue, certes, 
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une difficulté, mais justifie pleinement la recherche entreprise qui est, dans ce sens, novatrice. 
-classe des affects, 

mais comme une étiquette conventionnelle générique2. Quant au terme collocation, nous 
 sens de Hausmann (1989, 2007) -à-dire comme une combinaison 

 
 

dans les deux langues, sur le plan sémantique et syntaxique, nous nous sommes principalement 
appuyée sur la théorie du Lexical priming de Hoey (2005). Cette théorie fait partie des thèses 

chaque locu 3

 préférences » (admirer secrètement) ou 
les « aversions » (*étonner secrètement , ainsi, pourquoi 
certaines « colligations4 

 

Notre analyse se focalise sur les champs de la surprise, de la colère, de la jalousie et de 

le montre le tableau suivant : 

 
Tableau 1  Les verbes pivots sélectionnés en français et en arabe 

-dessus, nous avons deux verbes qui renvoient à des affects 
causés, étonner et énerver, appelés émotions 
négative). Les deux autres verbes admirer et envier, renvoient à des affects interpersonnels 
(appelés sentiment), respectivement de polarité positive et négative. Nous nous sommes 
beaucoup appuyée sur les apports théoriques et méthodologiques développés dans le cadre du 

ect (Novakova et Tutin, 2009). 

Dans la section suivante, nous présenterons nos deux corpus. 
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3. Présentation des corpus  
 deux corpus journalistiques numériques comparables et équilibrés : 

EmoBase (projet Emolex25 120 M de mots) et ArabiCorpus (130 M de mots). 
L EmoBase est interrogeable en ligne 

ArabiCorpus6, elle est moins ergonomique , en effet, 

Ces corpus 
nous permettent de nous interroger, en particulier, sur les correspondances syntaxico-
sémantiques dans les combinatoires verbales entre les deux langues. 

pour le français, nous avons rassemblé les lexicogrammes, qui constituent des 
« tables de contingences » (Diwersy et al., 2014) réalisées sur la base du calcul de log-
likelihood et qui permettent la classification des combinaisons verbales retenues selon des 

suivant : 
 

 
Tableau 2  Extrait des résultats obtenus dans EmoConc 

A EmoConc et EmoLing, on peut choisir le pivot en 
cliquant sur lemme pour demander toutes les formes possibles du mot pivot étonner, par 
exemple. Ensuite, on peut choisir le type du patron syntaxique dans lequel se trouve notre 
pivot, à savoir Verbe-circonstant. On choisit aussi un seuil de fréquence de 5, et on commence 

ce qui 
(par exemple : étonner_adverbe, V_étonner, etc.). Dans notre cas, nous avons suivi cette 

 
Ensuite, ArabiCorpus permet de réaliser des requêtes pertinentes en partant des 
lemmes. Pour la langue arabe,  
statistiques liées au log-likelihood . Pour résoudre cette 
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contrainte, il a fallu passer par un tri manuel. Nous avons donc constitué des tableaux Excel 
qui se rapprochent du modèle des lexicogrammes fait pour le français tout en appliquant le 

 ci-dessous pour le verbe 
 (admirer) : 

 

 
Tableau 3  Extrait des résultats obtenus dans Arabicorpus 

Les résultats de ces calculs correspondent à des résultats en pourcentages et non pas au degré 
de spécificité log-likelihood. Cela nous permet 

 dimensions véhiculées par les autres 
combinaisons. 
Le tableau 4 suivant dresse la fréquence des verbes pivots sélectionnés dans les deux langues 
dans les deux corpus : 

 
Tableau 4  be7 dans 

les corpus 
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Nous avons obtenu au total 817 cooccurrences (402 cooccurrences, en français, et 415 
cooccurrences en arabe). 
Dans la section suivante, nous proposerons une étude des relations syntaxiques privilégiées 
qui correspondent aux dimensions sémantiques que véhiculent les co-occurrences verbales des 
affects, et ce dans les deux corpus. 

4. Analyse sémantico-syntaxique  
Selon les données observées, les accompagnateurs, statistiquement spécifiques des V_affect 
renseignent sur différentes dimensions sémantiques véhiculées par les collocations, comme 

intensité8 aspect9, la polarité10, la causativité11, la manifestation12, le contrôle13, 
14 quilibrée dans les 

deux corpus comme  : 

 
Figure 1  Emogrammes avec la répartition des dimensions sémantiques véhiculées par la 

combinatoire des V_affect dans les corpus EmoBase et Arabicorpus  

Comme nous pouvons le constater, nous pouvons remarquer une prédominance des collocatifs 
intensité (86 %) dans le corpus arabe. Les trois autres dimensions, 

aspect (10 %), la causativité (2,17 expérienciation (1,44 %), sont 
presque également réparties et assez marginales. Inversement, la dimension aspectuelle est 

de morphème et a besoin davantage des accompagnateurs aspectuels. 
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Dans les deux sous-
paramètres intensif et aspectuel en corpus. 

4.1. La dimension intensive  
la comparaison entre les deux corpus français et arabe montre 

des structures différentes entre les deux langues. Les combinaisons relevées, malgré leurs 
spécificités, répondent, en effet, à des configurations syntaxiques binaires, notamment en 
français, où la structure récurrente est (V + Adv) (ex. énerver prodigieusement15). 

nière très différente, en 
arabe : 

 (V + Adjaccusatif )) (41 %), 

  (V + Naccusatif   (30 %), 

 (V + N + -  (5%), 

 (V + Prép + - -profondeur)) (11%). 

Il y existe également des structures ternaires (exclusivement po intensité) : 
(V + N + Adjaccusatif) (ex.  » (admirer admiration grande)) (13% de 

). 

Ainsi, dans la mesure où les structures tripartites relevées peuvent constituer une superposition 
de deux collocations, notre analyse pourrait remettre en cause le statut strictement binaire des 

la dimension sémantique 
intensive des affects étudiés d

niveau formel des associations lexicales. 

Nous passons, dans la sous- rités des associations qui 
expriment la dimension aspectuelle. 

4.2. La dimension aspectuelle  
L
appartiennent. La figure suivante présente la répartition des associations des V_affect pour les 
valeurs ponctuelle et durative en français : 
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Figure 2  Valeurs ponctuelle vs durative en français (en %) 

les quatre V_affect 
mais dans des proportions variables. La combinatoire des V_émotion étonner et énerver ne 

 : elle a tendance à exprimer préférentiellement le ponctuel 
itératif (encore, parfois). La combinatoire du V_sentiment admirer exclut la valeur ponctuelle 
itérative et exprime davantage la valeur durative (100 envier, 
quant à elle, est absente des fréquences pour la valeur durative. Elle présente tout de même 
une préfére  %). Celui-ci renvoie à des affects qui sont 
de courte durée et qui se répètent. 

Du point de vue contrastif, la figure suivante présente la fréquence des associations verbales 
rs (ponctuelle itérative vs durative) en arabe : 

 
Figure 3  Valeurs ponctuelle itérative vs durative en arabe (en %) 

se combiner avec des collocatifs ponctuels. 

modifieurs duratifs. 

Partant de ces observations, pour la dimension aspect, la combinatoire des V_émotion exprime 
davantag étonner(/

énerver/ aba]) en français et en arabe. En revanche, les V_sentiment véhiculent 
davantage la valeur durative : 

 V_émotion étonner énerver/ collocatifs ponctuels 
(étonner encore, -[il] instants)). 



S. Zouaidi 71 

 V_sentiment admirer envier collocatifs duratifs 
(admirer toujours -admire qui-dure)). 

nous permet de constater également que ces valeurs ne sont pas 
régulières. Par exemple, le même collocatif toujours, étant sémiotaxiquement dépendant du 
V_admirer, correspond, ainsi, 

éprouver un sentiment duratif : 

(1) ai toujours admiré sa voix divine, au timbre si reconnaissable. (Valeur 
durative) 

e de ce modifieur en contexte montre 
16 tout en acceptant en même temps des emplois duratifs, qui indiquent que 

fois. Voici les deux exemples suivants : 

(2) Nicolas Sarkozy  -
même : « On me dit que je fais peur, dit-il, on me prend pour un monstre. » 
(Valeur ponctuelle itérative) 

(3)  Orig.AR : 
(Thawra) 
Orig.translit : [li-judhi a-n  d iman ba alun mi lu al-m  talaqqafa 
ik jata-hu riw ijjun mubdi un fa-qara a al- ay t] 

 V transitif direct-1ère pers pluriel présent N accusatif 
Trad.litt. : (pour-étonne-nous qui-dure héro comme almachi a-ramassé 
histoire-lui romancier doué alors-a-lu la-vie) 
Trad.fr. : Ça nous étonne toujours, un champion comme Almachi dont 

 

Dans les exemples ci-  reprise ponctuelle qui marque que le locuteur ne 
ressent pas  durant la totalité du temps, mais seulement à chaque fois que la 
société décrit son profil, en [2]. En [3], -dure) 

 toujours » ; il exprime 
tout comme encore 
fois « instant » et « qui-dure », et 
ponctuelle durative dans un contexte donné en combinaison avec un V_émotion. 

  
itérative (cf. Gosselin, 199617). 

 du permet 
de mieux appréhender les liens qui font que certains de ces verbes peuvent attirer des 

 

5. Conclusion 
 ici véhiculent des 

dimensions sémantiques qui sont inhérentes aux structures syntaxiques spécifiques. 
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ne étude qui prend en considérations les interactions entre les niveaux sémantique 
 

interprétative nouvelle foncièrement différente des analyses existantes, permet une description 
. Nous avons appliqué et développé des 

Emolex, mais i
et 
un apport de ce travail. L
entre les langues fondées sur des corpus numériques font apparaître des particularités 

 

ales comme les 
adjectifs, les noms ou les adverbes et ce, dans une perspective contrastive. Une nouvelle 

fonctionnelle (sémantique, syntaxe et discours), ce qui pourrait produire des résultats 
pertinents. 
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